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DI5G0UR5 D'OUVERTURE

PRONONCE

a la Seance generale de Neu^eVille

le 27 octobre 1902

Messieurs et chers eollegues,

Au nom de la section de Neuveville, ainsi qu'au
nom de la population tout entiere, je vous souliaite
une cordiale bienvenue.

Je salue tout specialement aussi, les ddlegubs
des socibtds amies de Berne et de Neuchätel, qui
ont bien voulu honorer de leur presence notre
fdte jurassienne par excellence, la fdte de l'Emu-
lation.

Notre section föte aujourd'hui non seulement
la röunion annuelle, mais encore le cinquantenaire
de son entrde dans la Socidtd jurassienne d'Emu-
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lation. II y a en effet. cinquante ans qu'ä la reunion

gbnbrale cle Courtelary, la section de Neuve-
ville fut admise ;i faire partie de notre chbre
association.

A cette epoque, notre section avait ä sa tete
comme prbsident, Victor Gibollet, lc botaniste
distingue, dont plusieurs d'entre vous ont eu
l'avantage d'apprbcier les precieuses qualitbs de
cceur et. d'esprit; le vice-prbsident etait Auguste
Pbter, le pödagogue et l'brudit dont la reputation
s'est btendue bien au-delä de nos frontieres. C'est
lui qui, le premier, eut l'idbe de tirer parti de la
situation excepti.onnelle de notre petit coin de
terre, en recevant chez lui des jeunes gens, puis
plus tard des jeunes filles, qui venaient chercher
ä Neuveville, et Tinstruction et la sante que notre
climat salübre leur procurait abondamment. L'e-
tablissement fondd par Auguste Pbter est pros-
pdre encore aujourd'hui et ses eleves sont en
grande partie des enfants et petits-enfants des
premiers pensionnaires de son fondateur. Mais
celui qui dtait Fame du Comite, celui qui en dtait
pour airisi dire la cheviUe ouvridre. c'dtait bien le
secretaire!

Vous 1'avez tons nomme, c'dtait Frederic Imer,
l'historien jurassien, le chansonnier, le travailleur
infatigable, que nous avuns le bonheur de posse-
der encore parmi nous C'est grace a ses efforts
persdvdrants que notre Socidtd a repris une nou-
velle vie depuis quelques anndes et certainement
je serai ici votre interprdte, en adressant publi-
quement, au nom de notre association, nos plus
chauds remerciements ;'i notre honorable vdteran.
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Messieurs,

Les questions historiques ont toujours eu le
privilege d'etre bien accueillies au sein de notre
Societd et la conservation des monuments
historiques laissds par nos ancdtres a toujours dt6
encouragde par nous. Aussi est-ce avec une vive
satisfaction que le printemps dernier, nous avons
vu notre Directeur de l'lnstruction publique
presenter un projet de loi sur la conservation des
objets d'art antiques et les monuments historiques
en general. Cette loi, adoptee par le Grand-Con-
seil et'sanctionnde par le vote populaire, entrera
prochainement en vigueur. Grace k ses dispositions,

nous ne verrons plus, comme aux siecles
derniers, un vent de destruction souffler sur tout
ce qui avait. quelque caractere antique. Nous ne
verrons plus, ä l'occasion de la restauration de
nos edifices publics— dglises et autres —, un ba-
digeon uniforme recouvrir les restes artistiques
leguds par nos ancötres! Non! Aujourd'hui, un
esprit tout oppose s'est fait jour! Les restaura-
tions se font avec intelligence et Ton conserve jus-
qu'aux moindres vestiges et jusqu'aux plus mi-
nimes souvenirs!

Pour vous citer quelques exemples, je vous
rappellerai la restauration d'une maison du
xvi® siecle k Cerlier, qui, grace a la subvention du

gouvernement et ä l'habile direction du professeur
Propper, de Bienne, a garde entidrement son
cachet antique. A Bienne, des chercheurs persd-
vdrants ont entrepris des fouilles sur l'emplace-
ment de l'ancienne ville romaine de Petinesca, et
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leurs efforts ont etö couronnös de succes; on a
mis au jour des murailles, la porte d'enceinte, un
aqueduc, de nombreuses fondations de villas, etc.

Pour mentionner ce qui a 6t6 fait dans notre
ville sous ce rapport, je citerai la innovation de
nos fontaines monumentales et, ce matin möme,
vous avez pu admirer notre salle gothique de
l'Hötel de Ville, si intelligemment restaurde par
les soins de MM. Propper et de Quervain.

Mais ]e ne veux pas m'ötendre plus longtemps
sur ce sujet, la liste de nos objets ä traiter aujour-
d'hui dtant tres longue, et je ddclare ouverte la
43e session de la Societö jurassienne d'Emulation.
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